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Heureux les miséricordieux n°2 

LA PARABOLE DU BON SAMARITAIN 
 
 
La parabole du Bon Samaritain révèle que le Christ est le premier prochain de l’homme en tant 
qu’il est celui qui s’approche de lui et fait œuvre de miséricorde sur le lieu de sa propre misère. Il 
s’agit donc de regarder avec la plus grande attention l’attitude, les gestes et les paroles de Jésus, 
d’accepter qu’il vienne au secours de notre misère par un acte de foi et de mobiliser notre volonté 
pour agir de la même façon.  
 
1ère étape : Ecouter la Parole 
 

Et voici qu’un docteur de la Loi se leva et mit Jésus à l’épreuve en disant : « Maître, que dois-je 
faire pour avoir en héritage la vie éternelle ? » Jésus lui demanda : « Dans la Loi, qu’y a-t-il d’écrit ? 
Et comment lis-tu ? » L’autre répondit : « Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, de 
toute ton âme, de toute ta force et de toute ton intelligence, et ton prochain comme toi-même. » 
Jésus lui dit : « Tu as répondu correctement. Fais ainsi et tu vivras. » Mais lui, voulant se justifier, 
dit à Jésus : « Et qui est mon prochain ? » Jésus reprit la parole : « Un homme descendait de 
Jérusalem à Jéricho, et il tomba sur des bandits ; ceux-ci, après l’avoir dépouillé et roué de coups, 
s’en allèrent, le laissant à moitié mort. Par hasard, un prêtre descendait par ce chemin ; il le vit et 
passa de l’autre côté. De même un lévite arriva à cet endroit ; il le vit et passa de l’autre côté. Mais 
un Samaritain, qui était en route, arriva près de lui ; il le vit et fut saisi de compassion. Il 
s’approcha, et pansa ses blessures en y versant de l’huile et du vin ; puis il le chargea sur sa propre 
monture, le conduisit dans une auberge et prit soin de lui. Le lendemain, il sortit deux pièces 
d’argent, et les donna à l’aubergiste, en lui disant : “Prends soin de lui ; tout ce que tu auras 
dépensé en plus, je te le rendrai quand je repasserai.” Lequel des trois, à ton avis, a été le prochain 
de l’homme tombé aux mains des bandits ? » Le docteur de la Loi répondit : « Celui qui a fait 
preuve de pitié envers lui. » Jésus lui dit : « Va, et toi aussi, fais de même. » Luc 10, 25 - 37 

 
2ème étape : Approche théologique 
 
« Lequel de ces trois, à ton avis, est devenu le 
prochain de l’homme tombé aux mains des 
brigands ? » La réponse de Jésus n’est pas 
aussi évidente qu’il n’y paraît. Jésus, comme 
souvent dans l’Evangile, répond en déplaçant 
la problématique : non pas qui est mon 
prochain ? Mais qui s’est fait le prochain de 
l’homme blessé ? Spontanément, nous 
pensons que le prochain du Samaritain c’est 
l’homme tombé aux mains des brigands. Or 
Jésus demande de se placer du point de vue 
de l’homme en détresse, dont le prochain est 

celui qui s’est approché de lui, le Samaritain 
qui en a eu compassion. Donc l’enseignement 
de Jésus au légiste est le suivant : Considère 
comme ton prochain celui qui s’approche de 
toi pour te secourir. Autrement dit, 
considère-toi comme celui qui a besoin de 
miséricorde et qui est approché avec 
compassion par ton ennemi. Tu cherches le 
prochain pour mettre en pratique la Loi 
d’amour, eh bien, regarde celui dont tu as 
besoin pour te secourir ; accepte ta faiblesse 
et non ta justice, ton dénuement et non ton 
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pouvoir, ton ignorance et non ton savoir, ton 
étrangeté et non ta position sociale. 
Le cœur de cette parabole est la miséricorde.  
Pour la tradition patristique, le Samaritain est 
clairement la figure de Jésus Sauveur dont 
nous avons à accueillir la miséricorde. « 
Après être venu jusqu’à l’homme à demi-
mort, écrit Origène, l’ayant vu baigner dans 
son sang, il en eut pitié et s’approcha de lui 
pour devenir son prochain. » Jéricho est la 
figure de ce monde et l’homme blessé, la 
figure d’Adam, chassé du paradis et exilé 
dans ce monde, soit l’humanité blessée de 
chacun d’entre nous sur laquelle le Christ se 
penche. En chargeant l’homme blessé sur sa 
propre monture, qui n’est autre que sa 
divinité, le Christ donne sa place à celui qu’il 
est venu secourir. Il y a là toute la 
signification du mystère de l’Incarnation. 
Jésus rejoint l’homme dans son lieu de 
misère, il vient l’habiter de sa grâce divine, 
l’assumer et le sauver avec sa miséricorde 
infinie. Ce qui impossible devient possible, 

car la grâce divine est une monture qu’aucun 
mal n’arrête. Enfin toujours dans cette 
tradition patristique de cette parabole lue 
comme l’histoire du Salut, l’hôtellerie, c’est 
l’Eglise, maison et servante de la miséricorde. 
« Va et toi aussi fais de même ». 
A plusieurs reprises dans l’Evangile, Jésus dit : 
« Va et fais de même », « Va, ta foi t’a sauvé 
», « Va et ne pèche plus »… Lorsque le 
Seigneur remet quelqu’un debout, le guérit 
et lui apporte le Salut, il l’envoie en mission : 
« Va ». Ce n’est que guéri et relevé par le 
Seigneur que l’on peut « faire de même ». La 
grâce de Dieu nous précède pour que nous 
puissions agir. « Fais de même, fais toi 
prochain et tu découvriras qui est ton 
prochain. Laisse-toi faire miséricorde, mais 
également fais miséricorde. 
 
D’après « Miséricorde, bonheur pour 
l’homme » Mgr Albert-Marie de Monléon, 
o.p. et le commentaire d’Origène sur Luc. 

 
3ème étape : Pour un échange en groupe 
 

 A la lumière de l’approche théologique, observez avec attention l’attitude, les gestes et les 
paroles du Bon Samaritain, que nous révèlent-ils de la miséricorde divine ? Comment Jésus 
vient-il nous sauver, nous relever ? 

 Si je me mets à la place de l’homme blessé, quelle expérience ai-je d’avoir été secouru par 
le Christ ? En quoi m’a-t-il révélé sa miséricorde ? 

 La rencontre de Jésus, sur le lieu de ma misère appelle toujours en retour un acte de foi et 
de confiance décisif. Quel est-il pour moi ? 

 De qui ai-je besoin de devenir le prochain ? Quels moyens je prends pour cela ? 

 En quoi l’Eglise est-elle servante de la miséricorde ? 
 
4ème étape : Pour prier 
 
Psaume 118 
 
De ta miséricorde la terre est pleine : 
Fais-moi connaître ta Parole ! 
 

Paroles : D. Bourgeois et J-Ph Revel 
Musique : A. Gouzes 
Editions de Sylvanès SYL F 222 


